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Le Père Isaac Jogues, de la Compagnie dejésus,
premier Apotre des Iroquois.

. eSAAC JOGUES naquit à Orléans, le 10 janvier 1607.
, Ainsi que le fait remarquer son historien, à son

baptême dans l'église Saint Hilaire, il reçut le
anom d'Isaac, comme si Dieu eût voulu présager

par là le sacrificmme devait en faire un jour sa
mère et celui qu'il aurait lui-même à offrir au
Seigneiur.

Dès qu'il fut en âge de fréquenter les sacre-
ments, le pieux enfant alla souvent puiser à ces
sources d'eau vive, la force de triompher du

monde et du démon.
Son amour pour Jésus dans la Sainte Eucharistie augmenta

avec les années, et il sut profiter d'une excellente occasion d'ex-
alter la bonté et la puissance du Roi de son cœur. Isaac Jo-
gues enseignait alors la sixième au Collège de Rouen.

" A la fin de l'année scolaire, rapporte l'auteur que nous
avons déjà cité, un des professeurs devait, selon l'usage, lire n
devant le public, à la distribution des prix, quelque composi- v
tion de son choix. Le P. Jogues, alors professeur d'humanités, P
reçut cette mission eL prit pour matière d'un petit poème latin s(
un fait raconté par Evagrius :

" C'était une ancienne coutume à Constantinople, quand il ce
restait quelques parcelles du corps très saint de Notre-Seigneur vf
Jésus-Christ, de ledonner à manger aux petits enfants qui al- bc
laient aux écoles. Ce cas s'étant présenté, le fils d'un juif, ver-
rier de profession, se mêla à ses camarade, et son père lui ay- aeu
ant demandé la cause de son retard, il raconta ce qui était au
arrivé, et ajouta qu'il avait mangé avec les autres enfants de se'
son âge. A ces mots, le juif, enflammé de colère, jeta son fils
dans la fournaise où il faisait fondre son verre. La mère, qui lit(
s'était mise à chercher son enfant, et ne le trouvait pas, par- bo
courut toute la ville, en poussant des cris lamentables et en vai
adressant à Dieu de ferventes prières. Au bout de trois fav
jours, se tenant à la porte de l'atelier de son mari, et cédant L'é


